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Saint-Sac'retnëit, 'es élèves de philohophie de seconde
année et les rhétoriciens, au nombre de vingt-et-un, con-
duits par M. le Supérieur et par M. l'abbé liuest, ont tenu
à mettre sous la protection de sainte Anne leurs examens
de fin d'année.

Accords harmonieux de la fanfare, chants pieux,
communion fervente, tout a donné à ce pèleiinage un
cachet particulier de vie et d'entrain. Qu'il fait bon voir
la jeunesse chercher au pied des autels, au banquet eucha-
ristique, la force, le courage dont elle a besoin pour se
maintenir dans le devoir et dans la vertu! Chers jeunes
gens, vous ne sauriez confier à un cour plus compatissant
et plus généreux vos: intérêts, votre vocation et votre
avenir. Sainte Anne aime les jeunes gens, parce qu'ils
sont la joie de la famille, l'espoir de la patrie, la gloire de
l'Eglise. Elle les aime d'autant plus qu'elle les sait exposés
à de grands dangers, à de nombreuses séductions dans ce
monde corrompu et corrupteur où la plupart sont appelés
à vivre.

Invoquez avec confiance cette puissante patronne qui
a soutenu nos aïeux dans leurs épreuves et dans leurs
combats, et toujours vous sentirez les doux effets de sa
protection.

Le 11 de ce mois, les élèves du grand séminaire sont
venus en pèlerinage. Sainte Anne ne peut avoir au com-
mencement de la saison des pèlerinages de plus chers visi-
teurs que ces jeunes gens qui se préparent à travailler un
jour au salut des fimes. Peut-être aussi parmi ces élèves
du sanctuaire y en a-t-il qui un jour propageront son
clte et la feront ainsi honorer et aimer parmi les fidèles
confiés à leurs soins ? A ceux-là elle donne une bénédic-


